J U G E M E N T 

RENDU  PAR  M.  LENOIR, 

CONSEILLER  D’ÉTAT, 

LIEUTENANT  GÉNÉRAL  DE  POLICE 

COMMISSAIRE  DU  CONSEIL  EN  CETTE  PARTIE, 

Q U I ordonne  l exécution  des  Arrêts  & Réglemens  , concernais  la  Librairie  & l’Imprimerie  & 
notamment  des  Articles  fl  & C1X  de  l’Arrêt  du  Confetl  d’Etat  du  Roi , du  FévTr,7\? 
TfTJuf'L  dJ  Pr,lVlUZ%  créées  par  Sa  Ma  je  fie  , les  , p Février  ,75o,3o  Décembre  J7l  \ 
J/  7f4  Avnl  '77,°  & /0  Avnl  '77' , fin  au  fieur  Desaint,  Libraire  à Paris , fait 
jffï  lmPrlmeurs°u  paires,  qui  ont  cédé  leurs  droits  audit  fieur  D E s a 1 N T ou  à la  veuve 
uesaint,  pour  l imprejfwn  ou  la  réimpreffion  de  l’Imitation  de  Jelus-Chrift  traduite,  avec  des 

Mfl  Shé  ri'  6 Pere  ,Go"elieru ’ de  ‘’Hiftoire  ds France  Par  M-  l’Abbé  Velly  ; des  Sermons  de 
Cfement  ; des  Conférences  du  Diocèfe  d’Angers  & des  Œuvres  de  M.  l’Abbé  de  la 

a..  V»  &\<édlesacc°rdfis  le  18  Juin  r 7 7 o,  au fieur  Ce  l lot,  pour  Vlmprejfion  de  l’Hiftoire 
des  Variations  des  Eghfes  Proteflantes  , par  M.  Boffuet  ; 

Dtvon  A?  b°nneS  t ia!MeS  leS  fifieS  faUeS  für  lefuur  B A R R E T,  Imprimeur-Libraire  à 

dlvlin  F?lTeU  T7  ®ESAJNT  & du  feur  C e l L o t , le  2 Novembre  ,773  , 

émnIaf,xÉTp‘r?JSÎfs“’  Ex,mflaira  digircns  Livns 

° DBE°S  A? N Tl  dffi  Fr‘Uill!S  Exemplairs  front  , du  confirment  de  la  veuve 

UES  ai  NT  6*  du  fieu,  Ce  L lot  ,fup primes  & mis  au  Pilon  , « la  préfence  de  leurs  fondés  de 
ptoeuratton  6c  en  celle  de  Vinrent  d,  U Libr.ü.c  d,  la  Fille  de  Lyon , L uelen  Tel  a Zct. 
verbal , & ce  aux  frais  du  fieur  B A R R E T ; J ^ urejjeia  rroecs- 

F AIT  defenfes  au  fieur  BARRE  T,  fous  les  peines  portées  par  les  Réglemens , de  plus  à l'avenir 

^CELLoT^f  &r  C°ntreja,lrC  a,UlUnS  Livres  appartenans  à la  veuve  Des  ai  /t  & au  fieur 
Celz  o t,  & d en  vendre , débiter  ni  tenir  dans  fes  Boutique  & Magafin  des  Exemplairs 
contrefaits , fous  quelque  pretexte  que  ce  fait  ; comme  aujfi , de  faire  imprimer  aucuns  Livres 

tnfiÈ}afiTlg,„nT  6‘  °U  P‘r'",jr‘°"  m“n“’  & * dibi“' 

Condamne  ledit  B A R R E T en  l’amende  portée  par  les  Réglemens  & par  les  Lettres  de 
Pnvdeges  de  la  veuve  Des  ain  t & du  fieur  Cellot , modérée , par  grâce  à cent  livres 
applicable  aux  termes  defdites  Lettres  de  Privilèges ; * ° "f  livres , 

Condamne  en  outre  ledit  B ARRET  en  cinq  cens  livres  de  dommages  & intérêts  envers  la  veuve 
&auxAJépeL)  nCeU  lVr£SenVerS  UfleUrCELLOT>  auJfi Par forme  dédommagés  6>  intérêts. 

Ordonne  que  le  préfent  Jugement  fera  imprimé  & affiché  aux  frais  du  fieur  B A R R E T 
par-tout  ou  befoin  fera , tant  a Pans  qu’à  Lyon , jufqu’à  concurrence  de  deux  cens  Exemplaires, \ 

Du  vingt- fept  Septembre  mil  fept  cent  foixante-dix  - fept. 

JEAN-CHAÎILES-PIERIIE  LENQÏR,  Chevalier,  Confeiller  d’Etat,  Lieutenant  Gé- 
partie!3  ^ P°  ^ ^ V‘  ®*  Prevoté  & Vicomté  de  Paris,  CommilTaire  du  Confeil  en  cette 

VU  les  Ordonnances  par  Nous  rendues  les  n Septembre  & 20  Q&obre  1773  , fur  les  Re- 

A 


à 

quêtes  à Nous  préfentées  par  Demoifelle  Catherine-Michel  Chauchat  ' veuve  du  fieur  NI-J 
colas  Defaint,  Libraire  à Paris,  tant  en  fon  nom,  que  comme  tutrice  de  fe  s enfans  mineurs,' 
ëe  par  le  fieur  Louis  Cellot,  Imprimeur -Libraire  à Paris,  lefquelles  Nous  avons  permis 
à la  dame  veuve  Defaint  & audit  fieur  Cellot  de  fe  faire  accompagner  du  premier  Commif- 
faire,  ou  autre  Officier  requis,  & de  fe  tranfporter  dans  les  maifons , magafins , boutiques,' 
entrepôts  & autres  lieux  occupés  ou  loués  par  le  fieur  Barret,  Imprimeur-Libraire  à Lyon  , & 
autres  Libraires  de  ladite  Ville,  pour  y faire  procéder,  à leurs  rifques,  périls  & fortunes, & 
en  la  préfence  defdits  Commifïaire  ou  Officier,  à la  faifie  de  tous  lès  Exemplaires  , Planches 
& Editions  des  Livres  de  leurs  fonds  , fpécifiés  eldites  Requêtes  , qui  fe  trouveroient  avoir 
été  contrefaits;  & pour  affurer  la  pleine  & entière  exécution  defdites  Ordonnances  , lefquelles,! 
à cet  effet,  vaudraient  commiffions  rogatoires  , Nous  avons  prié  & requis  M.  le  Lieutenant 
Général  de  Police  de  la  Ville  de  Lyon , de  rendre  toutes  Ordonnances  , & de  donner  tous 
ordres  dont  il  ferait  requis;  l’Ordonnance  rendue  par  M.  le  Lieutenanr  Général  de  Police  de 
Lyon,  fur  la  Requête  de  la  dame  veuve  Defaint  & dudit  fieur  Cellot,  le  z Novembre  audit 
an  , par  laquelle  , en  acceptant  les  commiffions  rogatoires  , il  a ordonné  qu’en  confequence 
d’icelles  , & conformément  à nofdites  Ordonnances  , il  fe  tranfporteroit  en  perfonne  chez 
ledit  fieur  Barret,  pour  y faire  toutes  formalités  requifes  & néceflaires  ; le  procès  verbal 
dre  fie  le  même  jour  par  M.  le  Lieutenant  Général  de  Police  de  Lyon,  en  vertu  de  nof- 
dites Ordonnances,  en  préfence  de  ladite  veuve  Defaint,  tant  en  fon  nom  que  comme  fondée 
de  la  procuration  dudit  fieur  Cellot,  lequel  conftate  qu’il  a été  trouvé  dans  l’Imprimerie  dia 
fieur  Jean-Marie  Barret  , vingt  feuilles  imprimées  d'un  côté  feulement  , intitulées  Conférences 
d’Angers;  que  ledit  fieur  Barret,  fur  les  interpellations  qui  lui  ont  été  faites,  a déclaré  que 
ce  n’eft  pas  lui  qui  les  a imprimées  , qu’elles  proviennent  d’une  ancienne  Edition  faite  à 
Avignon  , qu’elles  lui  fervent  de  maculatures,  & qu’il  n’a  aucune  Edition  , ni  Exemplaires 
reliés  ou  en  Feuilles  dudit  Ouvrage  , dans  fes  magafins  ou  ailleurs,  lefquelîes  Feuilles  M.  le 
Lieutenant  Général  de  Police  de  Lyon  a paraphé  & fait  parapher  par  ladite  veuve  Defaint 
au  revers  de  la  vingtième  , & dont  il  a fait  former  un  paquet , qu’il  a cacheté  du  cachet  de 
fes  armes;  comme  auffi,  qu’il  a été  trouvé  dans  les  magafins  dudit  fieur  Barret:  i°.  quatre 
Exemplaires  de  l’Hifioire  de  France , par  l’Abbé  Velly  , en  cinq  Volumes  in-quarto  : z°.  quatre 
Exemplaires  du  même  Ouvrage  , en  vingt  volumes  in-dou\e  ; 3°.  quatre  Exemplaires  des  Confé- 
rences d’Angers , en  quatorze  Volumes  in-doury  : 40.  un  autre  Exemplaire  du  même  Ouvrage , en 
vingt-deux  Volumes  in-dou\e  : 50.  quinze  Exemplaires  de  L’Imitation  de  Gonelieu  , en  un  Volume 
in- doutée  : 6°.  cent  trente-deux  Exemplaires  du  même  Ouvrage  , in -vingt- quatre  : j° . quatre  Exem- 
plaires des  Œuvres  de  M.  Clément , en  quatre  Volumes  in-octavo  : 8Q.  treize  Exemplaires  des 
Leçons  d’Afronomie , de  M . de  la  Caille  , en  un  Volume  in-cÜavo  : 90.  Dix  Exemplaires  des 
Leçons  de  Mathématiques  , du  même  Auteur  , auffi  en  un  Volume , même  foi  mat  : io°.  treize 
Exemplaires  des  Leçons  d' Optique , du  même  Auteur  , aufi  en  un  Volume  , même  foimat  : ix°.  treize 
Exemplaires  des  Leçons  de  Méchanique , du  même  Auteur , auffi  en  un  Volume  , même  format  : I 20.  cinq 
Exemplaires  de  l’ Hi flaire  des  Variations , par  M.  Boffuet , en  quatre  Volumes  in-dou^e  , tous  lefquels 
Exemplaires  , après  que  ladite  veuve  Defaint  a foutenu  qu’ils  étoient  contreiaits  , ont  été  à 
l’inftant  mis  en  ballots , ficelés  & cachetés  par  M.  le  Lieutenant  Général  de  Police  de  Lyon  ; 
du  cachet  de  fes  armes  ; ledit  procès-verbal  contenant  en  outre  , que  ledit  fieur  Barret  a dé- 
claré qu’il  n’a  ni  imprimé,  ni  fait  imprimer  lefdrts  Ouvrages;  qu’à  l’égard  de  ceux  de  qui  il 
les  a achetés,  il  faudroit  trop  de  temps  pour  en  faire  la  recherche,  qu’il  s’expliquera  en  tems 
& lieu , s’il  y eft  obligé  ; comme  auffi  , qu’il  n’a  point  d’autres  magafins  ou  entrepôts , & 
que  néanmoins  il  a été  trouvé  à l’inftant,  dans  un  autre  magafin , deux  Exemplaires  de  l’ Hifoire 
de  France  de  M.  l'Abbé  Velly  , en  cinq  Volumes  in- quarto,  lefquels  ont  été  ficelés  & cachetés  , 
comme  les  deux  précédens  ballots.  La  Requête  préfentée  le  8 dudit  mois  de  Novembre,  à 
M.  le  Lieutenant  de  Police  de  Lyon  j par  les  fieurs  Duplain,  fils,  Régnault,  fils  , Buiffon  , Barret 
& Grabit , Imprimeurs-Libraires  à Lyon,  tendante  à ce  qu’il  leur  lût  donné  aéle  de  l’oppofi- 
tion  qu’iL  formoient  à toutes  Ordonnances  que  la  veuve  Defaint  pourrait  avoir  obtenues  de 
Nous  ou  de  tout  autre  Juge  ; qu’en  confequence  il  fût  ordonné  que  , fur  ladite  oppofition  , 
les  Parties  feraient  renvoyées  à contefter  pardevant  les  Juges  , en  vertu  de  l’Ordonnance  , 
defquels  la  faifie  a procédé;  & cependant  que,  jufqu’à  ce  qu’il  eût  été  flatué,  il  fût  furfis  à 
■toutes  nouvelles  vifites , faifies , & à toute  exécution  à laquelle  on  aurait  pu  , ou  on  pourroit  vouloir 
procéder  en  vertu  defdites  Ordonnances  ; qu’il  fût  ordonné  que  les  Livres  faifis  demeureraient 
fous  les  fcellés,&  ceux  qui  ©nt  été  enlevés,  dans  tel  dépôt  qu’il  lui  plairait  indiquer,  jufqu’à 


ée  qu’il  en  eût  été  autfemertt  ordonné  ; & enfin  à ce  qu’il  leur  fût  donné  aQe  de  leurs  ré» 
ferves , de  fe  pourvoir  pour  la  révocation  de  la  fai  fie,  pour  leurs  dommages  6-C  intérêts , pour 
la.  reftitution  des  effets  faifis.  L’Ordonnance  de  M.  le  Lieutenant  Généra!  de  Police  de  Lyon  , 
du  même  jour  , étant  enfuite  de  ladite  Requête,  & portant  aP.e  de  V oppofition  , fur  laquelle 
les  Parties  prendront  leurs  Réglemens , toutes  chofes  demeurantes  en  état.  L’Exploit  de  lignifi- 
cation de  fdic  es  Requête  Si  Ordonnance,  faite  à la  veuve  Defaint  le  lendemain  ; la  Requête  préfentée 
auConfeil  du  Roi  par  lefdits  Louis  Buiffon,  Duplain,  fils,  Grabit,  Régnault,  fils,  & Barret  ; & par 
les  fieurs  Duplain  , pere,  Régnault,  pere , auffi  Libraires  Si  Imprimeurs  à Lyon,  tendante  à ce  qu’il 
plut  à Sa  Majefté  , fans  s’arrêter  ni  avoir  égard  à nos  Ordonnances  des  18  AoÛl  & 20  Oftobre  1773, 
lefquelles  feraient  , en  tant  que  de  befoin  , caffées  & annullées  , ainfi  que  tout  ce  qui  s’en  eft 
enfuivi  ; ordonne  que  i’article  XXXIII',  des  Lettres-parentes  du  premier  Juin  1618,  les  articles 
77  Si  78  , des  Statuts  des  Libraires  de  Paris  , enfemble  l’Arrêt  du  Confeil  du  27  Février  1663  , 
feroient  exécutés  félon  leur  forme  & teneur  ; ce  faifant , que  toutes  lettres  de  continuations  ou 
prolongations  de  Privilèges  obtenus  par  ladite  veuve  Defaint , feroient  rapportées  pour  être  an- 
nullées , comme  obreptices  Si  fubreptices  , avec  défenfes  d’en  obtenir  de  pareilles  à l’avenir; 
leur  faire  pleine  6c  entière  main-levée  des  faifies  de  leurs  marchandées  fur  eux  faites  , à la  re- 
quête de  ladite  veuve  Defaint  , en  vertu  des  Ordonnances  fus-énoncées  ; ordonner  que  tous 
gardiens  , féqueftres  ou  dépofitaires  des  marchandées  Si  effets  faifis  feroient  tenus  de  vuider 
leurs  mains  dans  les  leurs,  à quoi  faire  contraints  par  les  voies  qu’ils  y feroient  obligés  , quoi 
faifant  , ils  en  demeureraient  bien  & valablement  quittes  Sc  déchargés;  condamner  ladite  veuve 
D efaint  en  trente  mille  livres  de  dommages  & intérêts  envers  eux  & aux  dépens;  ordonner 
que  l’Arrêt  à intervenir,  feroit  imprimé  & affiché  à fes  frais;  & dans  le  cas  où  Sa  Majefté 
ordonnerait , avant  faire  droit  , que  ladite  Requête  ferait  communiquée  , leur  faire , p^r  provision  „ 
main-levée  des  faifies,  en  donnant  bonne  & fuffifante  caution,  qui  feroit  reçue  par  le  Lieu- 
tenant Général  de  Police  de  la  ville  de  Lyon  ; l’Arrêt  du  Confeil  rendu  , de  l’avis  de  M.  le 
Chancelier,  le  21  Mars  1774  , lequel  a ordonné  que  ladite  Requête  feroit  communiquée  à la- 
dite veuve  Defaint  , pour  y fournir  de  réponfts  dans  le  délai  du  réglement  ; Si  pour  y être  laie 
droit,  a renvoyé  les  Parties  par-devant  Nous , comme  Commiffaire  du  Confeil  à ce  député;  la 
Requête  à Nous  préfentée  le  26  Septembre  1773  5 Par  lad>te  veuve  Defaint  & le  fieur  Cellot  , 
auffi  Libraires  à Paris  , contenant  les  moyens  & reponfes  de  ladite  veuve  Defaint  contre  celle 
énoncée  audit  Arrêt  du  Confeil  , & tendante  à ce  qu’il  nous  plût  leur  permettre  de  faire  affigner 
au  premier  jour  , pardevant  Nous  , lefdits  Benoît  & Jofeph  Duplain, pere  & fils , Régnault , pere  ÔC 
fils , Grabit , Buiffon  , Barret  & Belion  , pour  voir  dire  que  les  Edits  , Déclarations  du  Roi  , 
Arrêts,  Jugemens  & Réglemens  , concernant  la  Librairie  & Imprimerie,  & notamment  les 
articles  IX  , X,  CI,  Clïl  & CIX  du  Réglement  général , arrêté  an  Confed  d’E-at  du  Roi  le 
28  Février  1723  , déclaré  commun  pour  toutle  Royaume  par  Arrêt  dudit  Confeil  d’Etat  du  Roi  , 
du  24  Mars  1744  , enfemble  les  Lettres  de  Privilèges  accordées  à ladite  veuve  Defaint  & audit 
Cellot  , pour  l’impreffion  & la  vente  des  différens  ouvrages  énoncés  dans  ladite  Requête  , fe- 
roient exécutés  félon  leur  forme  Si  teneur  ; qu’en  conféquence  , fans  s’arrêter  ni  avoir  égard 
aux  conclufions  prifes  par  lefdits  Duplain,  pere  & fils  , Régnault,  pere  & fils , Buiffon  , Grabit  , 
& Barret,  par  leur  Requête  inférée  en  l’Arrêt  du  Confeil  du  21  Mars  1774,  dans  lefquelles 
ils  feroient  déclarés  purement  & Amplement  non-recevables , ou  dont  en  tout  cas  , ils  demeu- 
reraient déboutés  , les  faifies  fur  eux  faites  à la  requête  de  ladite  veuve  Defaint  & dudit  fieur 
Cellot , par  les  Procès-verbaux  des  11  Septembre  & 2 Novembre  1773  , des  Exemplaires  en 
feuilles,  reliés  ou  brochés,  des  Livres  y énoncés  , comme  étant  contrefaits  fur  les  éditions 
.originales  des  mêmes  Livres  , faites  en  vertu  des  Privilèges  accordés  par  Sa  Majefté  , Si  dont 
ladite  veuve  Defaint  & ledit  fieur  Cellot  font  Propriétaires  en  tout  ou  en  partie  , enfemble  des 
Planches  d’imprimerie  mentionnées  au  Procès-vetbal , dreffé  chez  le  fieur  Belion  , ledit  jour  2 
Novembre  1773  ’■>  comme  auffi  les  faifies  faites  par  les  Syndic  & Adjoints  des  Libraires  & Im- 
primeurs de  Paris  , les  23  Juin  & 30  Juillet  1773  » de  deux  Exemplaires  contrefaits  de  la  Co!- 
îeftion  de  Jurifprudence  de  Denifart , enfemble  celle  faite  à la  requête  du  fieur  Cellot  fur  Je 
fieur  Grabit,  d’environ  cent  Exemplaires  de  l'Hiftoire  des  Variations  par  M.  Boffuet  , & de 
cent  Exemplaires  du  Voyageur  François  , par  M.  l’Abbé  de  la  Porte  , feroient  déclarées  bonnes 
& valables  ; ce  faifant  , que  lefdites  Planches  & lefdits  Exemplaires  faifis  feroient  & demeure- 
raient acquis  & confifqués  au  profit  de  ladite  veuve  Defaint,  & dudit  fieur  Cellot  pour  leur 
Ltre  remis , chacun  en  ce  qui  les  concerne  & conformément  à leurs  droits  de  propriété  ; qifà 
gpt  effet  , M.  le  Lieutenant  Général  -de  Police  de  Lyon , auquel  notre  Jugement  vaudrait  com. 


million  rogatoire  , feroit  tenu  , a la  premier1  rémiifii-Vn  J 

lui  appelés  fur  les  paquets,  ballots  portes  "'rrnS  â ’•  ,VCmr  ‘'ecoanoitre  les  fcellés  par 
rerment  les  objets  faihs  , défignés  aux  Procès5 vprK*C  ^ ,',.C.,Ull.‘bres  ou  d"tres  endroits  qui  ren- 
bfe  I773  Î que  , es  objet’s  laiffs  ïa  nï  à Lyon  » Septembre  & a Novem- 

qui  l!s  ontçétJé  lefquelsTrais ladite  veuve  Défunt iTed??  r"?  dc  C6UX  lbr 

avancer  , & dont  ils  feroient  rembourfés  for  lie  “ 1 , »îur  Geilot  feroient  autorifés  à 
miflionnaires  ; qu’à  repréfenter  les  fcellés  fains  ô^emieT  1“  ’ Voituriers  ou  Com- 

font  depofes  , loit  chez  les  Parties  faihes  (for  r ^ 1 ^ remettre  les  objets  faifis  qui 
Syndicale  de  ladite  Ville,  foit  ën  la  Ch’nrlt  OT':"  lle  i>'01'1  • fc:ir  en  ]»  Chambre 

Officiers  , Gardiens , SéquÆ  “ Dépotoï  f*™-  tous 

en  leroient  & demeureroient  bien  & valablempnf  s.m^f  P‘!r,  corPs  ■>  quo>  faifant,  ils 

faites  auxdits  heurs  Duplain  Régnault  Builfrm  r^v/6*  r*  decbargés  i qiie  défenfes  feroient 
imprimer  , ou  faite  impSS  debl  ir  ni’c^?  ■ BT'  * Belio"  • * P]“  4 l’avenir 
les  ouvrages  dont  il  s’agit,  fous  les  peines  oorrép  * (°US  quelclue  Prétexte  que  ce  fort, 

permis  l’impreffion  , & par  les  Réelemens  de  lp  I * Paf  es  Lettres  de  Privilèges  qui  en  ont 
qu’ils  feroient  condamnés  en  l’amtnde  de  JD,aine  > & > attendu  leurs  contraventions, 

chaque  ouvrage  contrefait,  applicable  aux  termTs  5‘V'eS  ’ portée  par  lefdits  Privilèges  , pour 
torts  immenfes  qu’ils  ont  caulèà  ladite  veuve  Defafofo&  LT*?*  pour  réparation  des 

des  Livres  de  leurs  fonds  , qu’ils  avoient  achetés  Sfr  h?ur  Celio:  » en  s’appropriant 

leur  Commerce  par  un  débit  confidérable  Z ^ ' lmPl'imer  a Srands  dais,  & en  ruinant 
originales  qui  fe  Lvent  a ïrê^  ’ contrefaits  fur  les  Editions 

Cedot;  qu’ils  feroient  condamné^conmint^rhen^/^f5!'!!6’  3C^ue  veuve  Défont  & dodu  heur 

dommages-intérêts;  favoir  , cent  mille  livres  - ifit  77"'’  ^ C^\trente  mille  livres  de 

livres  au  profit  dudit  heur  Ceilot  ou  en  re'lps  P ^ dd’te  V6Uve  Defamt  » & trente  mille 
que  notre  Jugement  feroit  ml/ VV  L amî:£s  (omme5  <IU  d Nous  plairoit  arbitrer,  & 
nombre  de  nlis  Se  Exem^™  ^ & C"*>™  > - 

du  Royaume  où  il  y a Chambre  i « & , ^on’  que  dans  toutes  les  autres  Villes 

condamnés  aux  dépens.  Notre  Ordonnance  ^u^ême  pur' ^énn^e'f^  ^ ^f^R  fer0ient 
portant  ladite  permiffion  d’afffonpr  • m a , jour  , étant  enfuite  de  ladite  Requête  „ 

Police  de  Lyon",  du  7 olobfe  fuivam  ^ ^ M’  le  Li^"a"‘  Général  de 

plain  , fil,  , tam  en  hu/nom que  comme  ^née,  le  18  audlt  fie-  Jofeph  Du- 

Barret  , Grabit , Régnault  pere  & hls  Bnffi  J rT'011  DnPla'n>  fon  pere  , & auxdits  heurs 
nances  ; le  Jugemenfpar Nous rendu le  V N±l,&  » aUX  fin,s  des  & Ordon- 

defaut  contre  lefdits  Duplain  Régnault  nere  tY ff' 'eR“udlt  a"  » Par  lequel  Nous  avons  ordonné 
faifant  droit  fur  les  demande’,  dfÆ P & ’ Barret  ’ Grabit  & Belion  , & pour  le  profit, 

<*»  fleur,  Duplat  & Conforts  SlTfrf/?4!.!"  Celle, & fur  celles  deé 
avons  ordonné*  l’exécution  dpc  R9,  1 1 Arrêt  du  Conleil , du  21  Mars  1774;  Nous 

„es  de  Privilèges  Wnëncée,  avSsT?  “"“"T',1*  B*™  & l'Wrimerie  , gV«  î«! 

des  Esemplaifès  & Planches  faifis  - dèf-nfeste  ’’  ° Iie’  dont  '!  s a8''  • avec  confifcaiion 
chaque  Ouvrage  contrefait  douzp  m’Il  v d?  recidiver  , trots  mille  livres  d’amende  pour 
Duplain,  Régnai,  ,Bat,’  Grabi,  & ^11'“  2 domn!af'5  & ^rê,s  pou,  chacun  de,  fleurs 

ledit  Barre, , enverbe  f,éuV Celio,  Z ?• I ° f’™  ,<m!t  üefaim’  & en  ««'e  pour 

Jugement  ; les  pièces  énoncées  audit  Jugemmt  6&VfeS  ’deP-ens.’  impreffion  dt  affiche  de  notre 
Mars  1776  aux  heurs  Duplain , Renault8  p^e  affilé  S8”'  Tr  T T T Cté  fahes  le  1 1 
d oppohnon  du  heur  Barret  , des  f & J Février  & du  & Grab't  ;i^  Requêtes  verbales 

qu’au  principal  en  le  déchargeant  des  condTmn  t 3 ^ ,efc3uelIe:>  d a conclu  à ce 

cernent,  main-levée  pure  & Lple  lui  fût  faire lTT’rCOntre  Pro,loncées  Pa^  notredit  Ju- 
Dépohtaires  des  marchandifes  &P effets  faihs  fuffent  r/nn^H  qUe  ,t0l^s  Gardiens  , Séqueftres  & 
quoi  faifant  ils  en  feroient  décharges  • i e.tte  us  de  vuider  leurs  mains  dans  les  hennes  , 

ladite  veuve  Défait,,  & fedit  S Cet,  f ê T l"?  Iacdi,e  fair,e  ,ai  a «ccaftonné  , ouë 
de  dommages  & in.éSrs  , l Z jaditët"  vf adam,a  s/»  idai--e„,  en  fix  mille  litres 
mille  livres,  & que  notre  Jugement  à infprvp  • f PePaint,Glde  en  u"e  autre  fomme  de  dix 
au  nombre  de  mille  Exemotaires  à lenr,  f ■ '"7 ’ , U ' lmPnme  &affiché,îanrà  Paris  qu’àLyon, 

•Se  du  fleur  Celle.  , écri,“res  de  ladi'a  veuve  Defiinl 

lenfes  contre  lefdites  Requêtes  • I.  Ppobre  i’  t mP  7ees  Pol'r  Ane  de  non-recevoir,  & dé- 
■7  Août , par  laquelle iK,  cônclîète  Lt'ufe  « Defair"  & d“  Ca"°' . d'- 

dans rrois  jours  & par  écri, , f,  .es  Livres^ifis  chef  I„iT dom  Tl"“’agi,?fot  ZZhn’oi 


non  , à ce  qu’en  cas  d’aveu  ledit  Barrot  fût  débouté  purement  Si  Amplement  de  Soir  oppo- 
sition à notre  Jugement  ,3  du  Sept  Novembre  mil  Sept  cent  Soixante-quinze  , lequel  ferait 
exécuté  Selon  fa  forme  & teneur  , & qu’en  cas  de  dénégation  , ou  à faute  par  lui  de 
s’expliquer  dans  ledit  délai,  comme  auffi  dans  le  cas  où  il  perlifteroit  à alléguer  centre  la  vérité, 
& contre  Sa  propre  connoiffance  , qu’il  ignore  Si  lefdits  Ouvrages  SaiSis  font  contrefaits , il  fût 
procédé  à la  vérification  &comparaifon  d’un  Exemplaire  de  chacun  d’iceux  avec  l’Edition  origi- 
nale , & ce  par  les  Syndic  & Adjoints  des  Libraires  & Imprimeurs  de  Paris,  lefquels  confrate- 
roient  fi  lefdits  Exemplaires  faifis  font  contrefaits  ou  non  , pour  , leur  rapport  lait  Si  à Nous 
rapporté  , être  par  Nous  ordonné  ce  qu’il  appartiendrait , qu’à  cet  effet  les  Exemplaires  faifis  de 
chacun  deldits  Ouvrages  qui  ont  été  paraphés  & mis  fous  le  Cachet  de  M.  le  Lieutenant-Général 
de  Police  de  Lyon  , ieroient  transférés  en  la  Chambre  Syndicale  deldits  Libraires  & Imprimeurs 
de  Paris,  & que  ladite  veuve  Defaint  & ledit  fieur  Cellot  Ieroient  autorifés  à avancer  les  frais 
dudit  uanfport,  fauf  à les  répéter  en  définitif;  les  déienfes  du  Sieur  Barret , du  9 Septembre, 
par  lefquell.s  ils  ont  conclu  à ce  que  ladite  veuve  Defaint  Si  le  Sieur  Cellot  fuflent  déclarés 
purement  & Simplement  non-recevables  dans  ladite  demande  ; notre  Jugement  du  4 Février 
Suivant,  par  lequel  Nous  avons  ordonné  que  , pour  être  fait  droit  aux  Parties  , leurs  pièces  & 
doffiers  ieroient  mis  en  nos  mains  pour  en  être  délibéré;  la  Requête  verbale  de  la  veuve  Defaint 
& du  Sieur  Cellot,  du  22  Mai  , par  laquelle  ils  ont  conclu  à ce  qu’il  leur  fût  donné  Lettres  de 
ce  qu’ils  confentoient  & même  requéraient  que  les  Livres  en  feuilles  ou  reliés  faifis  à leur  re- 
quête fur  le  Sieur  Barret,  comme  étant  contrefaits  & dont  il  s’agit , fuffent  Supprimés  Si  mis  au 
Pilon  en  préfence  des  Syndic  & Adjoints  des  Libraires  Si  Imprimeurs  de  Paris , dont  feroit 
dreffé  procès-veiba!  , fans  néanmoins  préjudicier  aux  conclufions  par  eux  prifes  pour  la  confis- 
cation deldits  Exemplaires  à leur  profit , conformément  aux  Lettres  de  Privilèges  dont  il  sragît  ; 
les  fins  de  non-recevoir  du  Sr  Barret  , du  24  ; les  réponfes  de  la  veuve  Defaint  Sc  du  fieur  Cel- 
lot , du  26  ; notre  Jugement  du  27  , par  lëquel , pour  être  fait  droit  lur  ladite  demande,  Nous 
avons  ordonné  qu’elle  demeurerait  jointe  au  Délibéré  ordonné  par  notre  Jugement  du  4 Février  ; 
la  Requête  verbale  de  ladite  veuve  Defaint , du  3 Juin  , par  laquelle  elle  a conclu  à ce  que  l’Or- 
donnance de  M.  le  Lieutenant-Général  de  Police  de  Lyon  , datée  du  8 Novembre  1773,  étant 
au  bas  de  la  Requête  à lui  préfentée  par  le  fieur  Duplam  & par  les  fieurs  BuilTon , Régnault , fils  , 
Grabit  Si  Barret , fût  déclarée  nulle  , comme  irrégulièrement  & incompétemment  rendue  , fous 
la  réferve  expreffe  par  ladite  veuve  Defaint  de  fe  pourvoir  contre  qui  il  appartiendra  , pour  la 
réparation  du  tort  à elle  fait  par  le  défaut  d’exécution  entière  de  nos  Ordonnances  portant  per- 
miffion  de  faifie  ; les  fins  de  non-recevoir  du  fieur  Barret  , du  7 ; les  réponfes  de  ladite  veuve 
Defaint , du  9 ; notre  Jugement , du  10,  par  lequel  , pour  être  fait  droit  lur  ladite  demande , 
Nous  avons  ordonné  qu’elle  demeurerait  jointe  aux  Délibérés  ordonnés  par  nos  précédens  Juge- 
rnens  : vu  auffi  un  Catalogue  , imprimé  en  1771  , des  Livres  qui  fe  trouvoient  aiors  chez  le  fieur 
Barret  ; les  Lettres  de  Privilèges  accordées  par  Sa  Majefié  au  fieur  de  la  Tour  , le  10  Avril 
1771  , pour  l’impreffion  & la  vente,  pendant  quinze  années  , des  Conférences  du  Diocèfe 
d’Angers  ; la  ceffion  dudit  Privilège  par  ledit  fieur  de  la  Tour  à ladite  veuve  Delaint  le  Ier  Juil- 
let 1772;  celles  accordées  aux  fieurs  Defaint  & Saillant  le  ti  Juillet  1764,  pour  la  réiinpref- 
fion  Si  la  vente  , pendant  quinze  années  , de  I’Hiftoire  de  France  , par  M.  l’Abbé  Velly , con- 
tinuée par  M.  Villaret  ; celles  accordées  au  fieur  Guérin  le  30  Décembre  1761  , pour  l’impref— 
fion  & la  vente,  pendant  douze  années,  de  l’Imitation  de  Jefus-Chrift  traduite  „avec  des  réfle- 
xions , par  le  P.  Gonelieu  ; la  ceffion  dudit  Privilège  , faite  au  fieur  Defaint  le  29  Avril  1776; 
celles  accordées  audit  fieur  Defaint , le  25  Avril  1770,  pour  l’impreffion  & la  veme  , pendant 
Six  années , des  Sermons  de  M.  l’Abbé  Clément  ; la  ceffion  faite  au  fieur  Defaint  par  le  fieur 
de  la  Tour,  le  29  Avril  1766  , du  droit  d’imprimer  les  GEuvres  de  M.  l’Abbé  de  la  Caille, 
Savoir , les  Cours  de  Mathématiques  , d’Afironomie  , d’Optique  & de  Méchanique  , en  vertu  des 
Lettres  de  Privilège  général  accordées  à l’Académie  des  Sciences  le  19  Février  1750,  celles 
accordées  le  28  Juin  1770,  au  fieur  Cellot,  pour  l’impreffion,  pendant  Six  années,  de  l’Hif- 
îoire  des  Variations  des  Eglifes  Proteftantes , par  M.  Boffuet;le  tout  duement  enregiffi  é en  la 
Chambre  Syndicale  des  Libraires  Si  Imprimeurs  de  Paris  ; l’Arrêt  du  Confei!  d’Etat  du  Roi  du 
28  Février  1723  , portant  Réglement  général  pour  la  Librairie  & Imprimerie  de  la  ville  de  Paris  ; 
celui  du  24  Mars  1744,  par  lequel  il  a été  ordonné  que  ledit  Réglement  général  ferait  exécuté 
dans  tout  le  Royaume,  & généralement  tout  ce  qui  a été  écrit,  produit  Si  remis  par  les  Par- 
ties pardevers  Nous , enfemble  l’Arrêt  du  Confeil  portant  notre  commiffion  ; Et  tout  confidéré» 


G 

NOUS,  Confeillet'  d’Etat,  Lisïftenaftt  Général  de  Police,  CommifTaire  fufdît,  en  vertu  du 
pouvoir  à Nous  donné  par  Sa  Majefté  par  ledit  Arrêt  du  Confeil,  après  en  avoir  délibéré  fur  les 
Pièces,  Doffiers  (5c  Mémoires  des  Parties  mis  en  nos  mains,  recevons  le  fieur  Barret  oppofant 
à notre  Jugement  par  défaut  du  7 Novembre  1775  ; faifant  droit  fur  l’oppofition  & au  principal , 
Ordonnons  que  les  Arrêts  & Réglemens  concernans  la  Librairie  & Imprimerie,  & notamment  les 
articles  CI  ci  GIX  de  1 Arrêt  du  Confeil  d Etat  du  P>.oi  du  2,8  Février  1723 , enfemble  les  Lettres 
de  Privilèges  accordées  par  Sa  Majefté  les  19  Février  1750,  30  Décembre  1761 , 1 1 Juillet  1764, 
£3  Avril  1770  & 10  Avril  1771  , fort  au  iïeur  Defaint,  foi t à d’autres  Imprimeurs  ou  Libraires 
qui  ont  cédé  leurs  droits  audst  fieur  Defaint  ou  à la  veuve  Defaint,  pour  l’impreffion  ou  la 
réimprefiion  de  l’ Imitation  de  Jefus- Chrijl  traduite , avec  des  réflexions  par  U Pere  Goncl'uu-,  de 
VHifloire  de  France  , par  M-  l' Âbbi  Velly  ; des  Sermons  de  M.  l'Abbé  Clément  ; des  Conférences  du 
Dïocefe  d’Angers & des  Œuvres  de  M.  l'Abbé  de  la  Caille  ; & celles  accordées  le  28  Juin  1770, 
au  lieur  Cellot,  pour  l’imprellicn  de  VHifloire  des  Vernations  des  Eglifes  Proteflantes , par  M.  Bofjuet , 
le  tout  duement  enregiftréen  la  Chambre  Syndicale  des  Imprimeurs  & Libraires  de  Paris, fer ont  exé- 
cutées félon  leur  (orme  & teneur;  en  conséquence,  déclarons  bonnes  & valables  les  faifies  faites  fur  la 
fieur  Barret , à la  requête  de  la  veuve  Defaint  & du  fieur  Cellot,  par  Procès-verbal  du2  Novembre 
1773  ? de  vingt  feuillesjmprimées,  6i  de  deux  cens  quinze  Exemplaires  contrefaits  des  différens 
Livres  énoncés  auxdits  Privilèges  , trouvés  dans  fes  boutique  & magafin.  D fons  que  lefdites 
Feuilles  & lefdits  Exemplaires  feront,  du  confentement  de  la  veuve  Defaint  & du  fieur  Ceüor, 
lupprimés  & mis  au  Pilon,  en  la  préfence  de  leur  fondé  de  procuration  , & en  celle  de  l’inf- 
peéieur  de  la  Librairie  de  la  ville  de  Lyon,  lequel  en  dreflera  Procès-verbal;  & ce,  aux  frais  du 
fieur  Barret;  defquels,  en  tout  événement,  ladite  veuve  Defaint  & ledit  fieur  Cellot  feront  rem- 
bourfés  fur  les  quittances  qu’ils  en  retireront;  à l’effet  de  quoi , en  vertu  de  notre  préfènt  Juge- 
ment qui  vaudra  commiffion  rogatoire  au  Lieutenant  Général  de  Police  de  la  ville  de  Lyon,  les 
fcellés  par  lui  appofés,  lors  des  faifies,  fur  les  ballots  & paquets  qui  ont  été  formés  des  Livres 
faifis  , & fur  les  portes  & croifées  des  chambres  ou  mugaftns,  dans  lefquels  lefdits  ballots  & 
paquets  ont  été  renfermés,  feront  reconnus,  levés  & ôtés;  à repréfenter  les  fcellés,  & à remettre 
les  Feuilles  & Exemplaires  des  Livres,  feront  ies  Gardiens  & Dépofaaires  d’iceux  contraints  par 
toutes  voies  duçs  & raifonnables,  quoi  faifant,  bien  & valablement  quittes  & déchargés  : Faiions 
défenfes  au  fieur  Barret,  (ous  les  peines  portées  par  les  Réglemens,  de  plus  à l’avenir  faire  impri- 
mer & contrefaire  aucuns  Livres  appartenais  à la  veuve  Defaint  & au  fieur  Cellot,  Ô£  d’en 
vendre,  débiter  ni  tenir  dans  fes  boutique  & magafin  des  Exemplaires  contrefaits,  fous  quelque 
prétexte  que  ce  foit;  comme  auffi  de  (aire  imprimer  aucuns  Livres,  fans  avoir  obtenu  un  Privi- 
lège ou  permiffion  fuffifante,  & de  débiter  ceux  qui  auroient  été  imprimés  fans  permiffion  : Je 
condamnons  en  l’amende  portée  par  les  Réglemens  & par  les  Lettres  de  Privilèges  de  la  veuve 
Defaint  & du  fieur  Cellot  ; laquelle  Nous  avons  cependant,  par  grâce,  pour  cette  fois  feulement, 
&.  fans  tirer  à conféquence,  modérée  à cenî  livres,  applicables  aux  termes  défaites  Lettres  de 
Privilèges;  le  condamnons  en  outre  en  cinq  cens  livres  de  dommages  & intérêts  envers  la  veuve 
Defaint , en  cent  livres  envers  le  fieur  Cellot,  auffi  par  forme  de  dommages  & intérêts,  & aux 
dépens  que  Nous  avons  liquidés;  fçavoir,  ceux  faits  par  la  veuve  Defaint,  à quatre  cens  vingt-fept 
livres  quinze  (ois  trois  deniers  ; & ceux  faits  par  le  fieur  Cellot,  à cent  dix  livres  douze  fols,  le 
tout  y compris  ceux  liquidés  par  notre  Jugement  du  7 Novembre  1775  , & non  compris  les 
Lignifications  du  préfent  & miles  d’exécution  d’icelui  : ordonnons  que  notredit  pvéfent  Jugement 
fera  imprimé  & affiché  aux  frais  du  fieur  Barret , par-tout  où  befoin  fera,  tant  à Paris  qu’à  Lyons 
jufqu’à  concurrence  de  deux  cens  Exemplaires  : en  ce  qui  touche  la  demande  formée  par  ledit 
Barret,  en  rapport  & en  nullité  des  Lettres  de  continuation  ou  prolongation  de  Privilèges, 
obtenues  par  la  veuve  Defaint,  difons  qu’il  fe  pourvoira  pardevers  Sa  Majefté  & en  fon  Conleii; 
fur  le  furplu?  des  demandes,  5ns  & concluüons  refpe&iyes  des  Parties,  les  mettons  hors  de 
Cour. 

Fait  à Paris,  en  notre  Kôte! , le  vingt-fept  Septembre  mil  fept  cent  foixante  - dix-fept. 
Collationné.  Signé  de  Bellefoy. 


jâ.  PARIS,  chez  P.  G,  S 1 m o n,  Imprimeur  du  Parlement , rue  Mignon  S.  André- des-  Arcs , 1777» 


